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Une etonnante mutation Est-Ouest
par le colonel Fernand-Thiebaut Schneider*

Elle resulte d'un changement
important incontestable, qui a marque
les relations recentes entre les deux
Grandset donc leurs «blocs», en 1989

et debut 1990. Elle s'est concretisee sur
les plans politique et militaire et eile

aura certainement des repercussions
importantes dans l'economie sovietique.

Car l'URSS et ses associes

devront incontestablement faire appel
ä des aides de l'Ouest, puisque, dans
les conditions du moment, ils ne

disposent pas de l'experience et des

moyens hautement techniques
indispensables pour leur permettre
d'assurer ä leurs ressortissants les conditions

d'une vie et d'un confort
comparables ä ceux des populations
occidentales. Mais ce qui nous
interesse tout particulierement dans notre
expose, ce sont les repercussions des

mutations en voie de realisation ä l'Est
et leurs consequences sur les pays du
Pacte de Varsovie. Et aussi les
reactions en resultant sur le comportement
de l'Occident de l'Alliance atlantique,
meme sur un plan largement international,

voire mondial.

Deux faits importants ont marque,
en janvier 1990, l'evolution sovietique:

les diverses interventions
militaires sur le territoire national,
notamment en Azerbaidjan, et la

confirmation finale de Gorbatchev
comme « chefde tous les Sovietiques et
au-dessus des partis». Mais le maitre
de l'URSS a du faire face ä bien des

mecontentements et revendications de

son peuple, en particulier vis-ä-vis des

ressortissants non russes. Aux exigences

de ceux-ci, il a repondu tant par des

concessions politiques que par des

actions militaires parfois severes. Aux
Etats baltes, il a ete oblige de conceder
des libertes assez importantes, surtout
ä la Lituanie. Mais bien des revendications

subsistent et demanderont
encore bien des discussions et concessions.

La täche en la matiere est

d'ailleurs compliquee du fait de la

presence de nombreux Russes implan-
tes dans les territoires ä majorites
plus ou moins etrangeres par leurs

populations.
A l'Ouest, l'Alliance atlantique a

observe, face ä tous ces evenements,
l'attitude qui s'imposait, ferme et

comprehensive. Et, en decembre 1989,

une reunion des chefs d'Etat et de

gouvernement se tenait ä Bruxelles,
siege de l'Alliance atlantique. C'etait
lä la troisieme rencontre au sommet en

vingt mois, constatait alors le secretaire

general de l'OTAN, Manfred
Wörner. egalement president du Conseil

de l'Atlantique Nord.

* Correspondant francais
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Car, du fait des evenements intervenus

ä l'Est, les consultations ä

l'interieur de l'Alliance se sont multipliees
en raison des mutations finalement
suscitees en Europe et au-delä de

celle-ci, du fait des evolutions profon-
des intervenues ä l'Est et des reactions
alors manifestees par l'Alliance atlantique.

Ainsi, un immense effort s'est

concretise, dans les deux grands
ensembles de l'OTAN, l'europeen et
l'americain, en vue d'un effort
commun, total et constant.

Avant Noel 1989, une reunion des

ministres allies avait fixe le

Programme de l'OTAN pour les annees
90. Les consultations entre allies de

l'Ouest se sont multipliees du fait des

evenements, mais aussi des prises de

contact avec ceux du Pacte de Varsovie.

De toutes ces rencontres est issue
la mission actuelle de l'Alliance, au
double niveau europeen et mondial, en

vue d'une evolution sovietique vers la
liberte et la demoeratie, afin d'assurer
la stabilite souhaitable de la Situation
ainsi assuree.

A vrai dire, l'Est - sauf en
Roumanie - a bien connu une certaine
amelioration de la Situation, non par
la force, mais par une progressive
evolution pacifique. Et notre OTAN
solide effectue son grand effort
essentiellement pour le maintien de cette
progression vers une vie internationale
sans guerre. Certes, la maitrise de la
force militaire commune et une Cooperation

accrue entre allies assureront
une veritable ambiance de securite
dans le calme. Et les quelques echecs

survenus dans cet effort se situent dans
le monde communiste.

En fait, les allies de l'Est ont connu,
sur leurs territoires, des mouvements
qu'ils ne pourront contenir que tres
difficilement. Et leurs economies, ser-
vies par leurs propres moyens
seulement, ne donneront dans l'immediat
pas satisfaction aux aspirations et
revendications de leurs populations.
Car, ä l'Est, les hommes reclament une

prosperite economique et sociale egale
ä celle de l'Europe occidentale. C'est
lä, comme l'explique le secretaire

general Wörner dans la revue de

l'OTAN, l'aspiration vers les realisations

suivantes:

- une Europe aux frontieres ouvertes
et le droit ä l'autodetermination

pour toutes les populations, notamment

pour celles de l'AUemagne,
- une Europe composee d'Etats

democratiques,

- un Systeme de securite avec des

forces munies de moins d'armes,
essentiellement defensives,

- une association transatlantique al-
liant une Amerique du Nord et une
Europe fortes et prosperes,

- un nouvel ordre global de Cooperation,

dans lequel l'Est et l'Ouest

coopereront pour surmonter la

faim, la drogue, l'environnement et
le terrorisme, afin d'assurer la stabilite

et la paix du monde dans la

nouvelle decennie.

Et, ä la suite des consultations de

1989 - annee de promesse -, 1990 sera
celle au cours de laquelle l'Alliance
atlantique assurera la consolidation
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des recentes avancees democratiques
en Europe centrale et de l'Est.

Ces populations se tourneront vers
l'Ouest, apparu un peu comme
modele. La Hongrie et la Pologne en
seront peut-etre les principaux et
proches beneficiaires. Et il y aura sans
doute de meilleures relations avec
l'ancienne RDA transformee. Dans
l'ensemble, ces pays de l'Est recevront
l'aide necessaire, ä vrai dire indispensable.

Enfait,en 1989, les pays de l'OTAN
ont suivi des directives politiques
definies au sommet de mai 1989. Et
toute une serie de mesures a stimule la
reforme envisagee, surtout en faveur
de la Hongrie et de la Pologne.

Pratiquement, les pays de l'OTAN
ne pourront pas, ä eux seuls, effectuer
l'ceuvre necessaire. Certes, il leur est

possible d'amorcer le travail ä envisa-

ger, d'accorder une aide alimentaire
ou un reechelonnement de dette, de

creer un environnement international
plus stable. Et, notamment, de susciter
de meilleures relations avec une RDA
transformee. Et Moscou, semble-t-il,
n'exclut nullement le maintien d'une
Allemagne unie dans l'OTAN. Mais
une longue periode d'instabilite politique

de l'Ouest serait ä prevoir si on
voulait intervenir ä l'Est. C'est pourquoi

les ministres des Affaires
etrangeres ont mise sur la CSCE, non
seulement par respect des droits de

l'homme, mais aussi pour la Cooperation

economique en vue d'un achemi-
nement vers des economies de marche,
le benefice de la technologie occiden¬

tale et une amelioration de l'environnement.

Et la Communaute
europeenne assurera bien un röle important

par l'aide accordee ä la Hongrie et
ä la Pologne. L'Alliance a ete d'ailleurs

heureuse du resultat du sommet
de Strasbourg, la Communaute a

approfondi la Cooperation entre ses

membres et favorise les nouvelles
democraties de l'Est.

Mais un autre futur röle intervient
ici: la creation d'un nouveau Systeme
de securite de l'Europe et l'empeche-
ment de la possibilite d'intervenir dans
les pays voisins. Et dans les negociations

avec le Pacte de Varsovie,
l'engagement a ete pris d'obtenir un tel
aecord. Et une entente sur les forces

classiques pourra resulter des discus-
sions envisagees.

A vrai dire, apres les mutations
intervenues, des aecords pour un
demantelement des forces, de part et

d'autre, pourra intervenir. Mais le

maintien des forces americaines et
canadiennes sur le front europeen
reste necessaire. Car l'Europe seule ne
serait pas ä meme d'assurer sa defense.

Fait confirme par le president Bush et
le Premier ministre Mulroney, qui ont
donne leur parole que cet engagement
sera confirme par leurs pays.

Mais l'OTAN, pour remplir sa

mission, devra renforcer son röle
atlantique. Täche qui la laissera asso-
ciee ä l'Europe alliee. Car eile ne

pourra etre efficacement assumee par
les allies europeens seuls. D'ailleurs
certains pays d'Europe centrale et
Orientale voient actuellement leur
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securite assuree par tous les succes-
seurs de l'Alliance d'aujourd'hui.
D'oü un röle final mondial de ces

derniers, notamment pour la decision
d'un emploi de la force, donc des

moyens communs, classiques et
nucleaires.

L'OTAN actuelle devra envisager
l'evolution de la Situation jadis affron-
tee et assumer une responsabilite
politique et strategique pouvant meme
devenir mondiale. A vrai dire, dejä
l'ambiance s'est profondement mo-
difiee en URSS, oü Gorbatchev se

proclame «chef de tous les

Sovietiques. au-dessus des partis». Certes, il
se heurte encore ä des oppositions,
mais qu'il semble bien pouvoir
surmonter.

Au Moyen-Orient, des evolutions
sont intervenues et au Liban le nonce
apostolique, Mgr Puente, a pu dire:
«Je crois avoir obtenu que la treve non
declaree soit enfin reconnue. »IIa ainsi
confirme la nouvelle position de Jean-
Paul II sur le plan international, voire

mondial, oü eile a ete sensiblement
valorisee par l'historique visite au
Vatican, oü le chef sovietique a fait
tant de concessions au pape. Et les

negociations entre Rome et Moscou se

poursuivent. En Jordanie, le peuple
elit son Parlement et se libere de la loi
martiale. C'est lä un pari du roi
Hussein, reflet de la nouvelle politique
de ce souverain.

A vrai dire, nous avons parfois
l'impression d'un univers devenant
vraiment liberal. En France, malgre le

nombre croissant d'etrangcrs, desormais

les enfants de ces derniers, des

l'äge de 2 ans, seront admis dans les

ecoles matemelles francaises. Et les

prefets ont desormais le pouvoir
d'imposer des logements pour etrangers.

Nous citerons aussi le cas de

rAUemagne federale, oü la marche
vers l'unite economique se poursuit
efficacement. Mais cette generale
evolution apportera-t-elle vraiment ä

l'univers de demain un devenir
vraiment humain?

F.-Th. S.
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